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EDITORIAL 
Les saints « de la porte d’à côté » Nous fêtons en ces jours la fête de tous les Saints ! je dis bien 
 de tous. Tout au long de l’année, chaque jour, le long cortège des Saints connus interpellent notre 
 vie. Mais aujourd’hui nous fêtons aussi et surtout ceux qui sont inconnus. Les saints « sont des 
 exemples à imiter », insiste le pape. « Mais attention : pas seulement les saints qui ont été 
 canonisés, mais ceux aussi, pour ainsi dire, « de la porte d’à côté », qui se sont efforcés, avec la 
 grâce de Dieu, d’appliquer l’Évangile dans leur vie normale de tous les jours. Des saints comme 
 ça, on en a rencontré nous aussi ; peut-être en avons-nous eu un dans notre famille, ou bien parmi nos amis et 
connaissances. Alors aujourd’hui c’est une invitation à un regard de bienveillance et avec discernement, découvrir 
« les saints de la porte d’à côté ».       Michel Cottereau 

 

 

 

. Pastorale des Funérailles 

Pour beaucoup de personnes la participation à des funérailles  

reste un des rares contacts avec l’Église. Les funérailles chrétiennes  

tiennent une place importante dans la pastorale de L’Église 

Le Curé est le premier responsable de cette pastorale. Aujourd’hui 

 des laïcs sont associés et peuvent conduire la célébration des  

funérailles.  

Lors de la messe du 31 janvier 2010, le Père Michel Cottereau a appelé toutes personnes 

missionnées pour l’accompagnement des familles en deuil. Actuellement nous sommes 18 

personnes à seconder nos prêtres, par groupe de deux,   pour célébrer les funérailles dans l’île 

de Ré. 

Nous rencontrons les familles. Les personnes sont généralement heureuses de parler de leur 

défunt, d’être écoutées. Elles aiment savoir comment se déroulera la célébration et 

participent volontiers et avec sérieux au choix des textes. C’est l’occasion pour nous de 

donner un éclairage sur le message chrétien, continuer à vivre dans l’espérance. 

Au début, nous entendions quelques réflexions « s’il n’y a pas de prêtre, plus besoin d’aller à 

l’église » « Qui êtes-vous, religieuse…, diacre… » 

Maintenant, j’entends « nous avons assisté à des funérailles célébrées par des laïcs, c’était 

bien …  Donc pas de problème » 

Au début l’émotion est forte, contenue chez les adultes, plus intense chez les jeunes qui ont 

perdu un grand parent, c’est la première expérience de la mort. Les proches du défunt suivent 

avec attention le déroulement de la célébration. 

Le plus souvent la famille nous dit simplement « Merci » parfois en précisant « c’était une 

belle cérémonie » 

Dans une famille, nous avons trouvé une peine immense, lors de la perte d’un jeune. Mais 

aussi une sérénité et un souci d’aider ceux qui connaissement la maladie et la solitude. Alors 

nous avons compris ensemble que la résurrection n’était pas seulement un mot mais qu’elle 

se manifestait à travers la vie et la souffrance de cette famille. Il nous fallait l’exprimer au 

cours de la célébration dans une église comble, dans un impressionnant silence de 

recueillement. 

Communier avec les familles dans la peine c’est une manière de témoigner ma foi lorsque je 

célèbre les funérailles.     Jean Pierre NEVEUR 

 

       

Un CHANT -Eternellement 

heureux dans ton royaume 

1 - Ils sont nombreux les 

bienheureux qui n’ont jamais fait 

parler d’eux 

Et qui n’ont pas laissé d’image… 

Tous ceux qui ont depuis des âges   

aimé sans cesse de leur mieux,  

Autant leurs frères que leur Dieu 

 

2 – Ils sont nombreux ces gens de 

rien, 

 ces bienheureux du quotidien   

Qui n’entreront pas dans l’histoire 

Ceux qui ont travaillé sans gloire et 

qui se sont usé les mains 

A pétrir à gagner le pain. 

 

3 – Ils ont leur noms sur tant de 

pierres, et quelquefois dans nos 

prières, 

Mais ils sont dans le cœur de Dieu. 

Et quand l’un d’eux  quitte la terre, 

pour gagner la maison du Père 

Une étoile naît dans les cieux 

 

 

 

 

 

 

En raison de ce nouveau confinement seules les messes du 1er et du 2 novembre seront 

célébrées, aux horaires prévus, ce mois. Plus d’informations : www.iledereparoisses.fr 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

       

 

 

 

 

 

Sur le parvis  - Fête de la Toussaint 

Q / Pourquoi prier les saints ? Ne suffit-il pas de prier Dieu ? La prière adressée aux saints n’est – elle pas un ajout offusquant la 

relation privilégiée à Dieu ? 

R/ C’est ce que pensent beaucoup de personnes pour qui la prière adressée aux saints procède d’un instinct religieux influencé par 

le paganisme et qui contredit la prière central enseignée par Jésus et adressée au Père seul (nous savons que nos frères issus de la 

Réforme conçoivent mal ces intercessions « subalternes »). Il est donc important de bien situer cette prière adressée aux saints. 

La prière chrétienne  a toujours Dieu pour centre. A Dieu seul est due la louange « en esprit de vérité «  (Jean 4, V, 23) 

Mais nous savons  aussi que Dieu ne peut être connu que par la méditation du « monde » et quelle rend possible le lien à Dieu. 

Demander une intercession pour nos frères aux « saints du ciel » nous fait redécouvrir l’accomplissement de la Communion et la 

« coopération » de ceux qui sont en Dieu pour que ceux qui sont encore dans le monde atteignent la perfection de la charité 

Q/ Alors on peut demander l’intercession des saints ? 

R/ oui, afin que Dieu donne au priant grâce et secours. Le saint est alors celui à qui Dieu accorde de participer à la manifestation de 

sa grâce dans le monde. 

Q/ Cette prière n’est donc pas une prière autonome ? 

R/ Non, car elle rejoint le seul qui puisse exaucer : le SEIGNEUR. Elle manifeste la communion de tous les membres du corps du 

Christ et nous rappelle la solidarité de tous les rachetés. 

Les saints dont la vie prolonge la visibilité de la puissance de Dieu, coopèrent ainsi à notre salut, ce que tout chrétien (proclamé 

saint ou non)est appelé à faire.       Jean-Pierre SAMORIDE 

 

 

Pourquoi Pierre a-t-il 

renié 3 fois Jésus ? 

C’est parce qu’il ne lui 

pardonnait pas  d’avoir 

guéri sa belle mère 

Travaux et Chantiers dans l’ensemble pastoral 
Le patrimoine immobilier de l’ensemble pastoral de l’île de Ré est composé de 

6 presbytères (Ars-La Couarde 2 - Loix - Les Portes- St Martin) et de  2 maisons 

paroissiales (St Louis à la Flotte et la Nvlle Providence à St Martin). 

Les presbytères non occupés en permanence sont destinés à recevoir les 

prêtres en résidence  pendant la saison estivale. Ce renfort permet de 

maintenir un nombre de messes important et soulager les trois prêtres 

résidents. 

A l’arrivée du Père Cottereau, les dépenses importantes d’investissement 

étaient gelées par l’évêché. 

Seules les réparations urgentes pouvaient être réalisées. Des réparations 

étaient également faites pour l’arrivée des prêtres jusqu’au jour où l’on s’est 

aperçu qu’il fallait beaucoup plus que de simples remises en état. 

C’est à  ce moment que les vrais travaux ont commencé : 

- 2011/2012 : Création du secrétariat et d’un local d’accueil dans le logement 

vacant de l’aumônier de la maison centrale. Coût : 90 000€ et création d’un 

bureau pour le curé sur l’espace de l’ancien secrétariat. 

- 2014/2015 : Réhabilitation du presbytère de La Couarde. Remaniement  

complet du rez de chaussée. Coût : 150 000€ 

- 2018/2019 : Réhabilitation totale du presbytère de Loix. De l’ancien 

presbytère seuls les murs mitoyens et la façade ont été conservés. Coût : 

170 000€ 

- 2020 : Début des travaux du presbytère de La Couarde n°26. A ce jour il ne 

reste que les murs extérieurs et le toit.  Les travaux devraient être terminés 

pour juillet 2021. 

Cela représente un gros travail de suivi des chantiers, et  dans ce domaine la 

présence d’un maitre d’oeuvre est très appréciée. Cependant, à  côté de ces 

gros travaux il y a les travaux d’entretien ou de remise partielle en état qui se 

révèlent être aussi  consommateurs de temps et d’argent. 

Le chemin parcouru est important mais deux sites restent encore à être 

restaurés et mis aux normes : Ars et Les Portes. 

* Photo de La Couarde n° 26    Michèle GENDRE 

 

NB –Blague de la semaine 

 

« Il faut renaître de l’eau et de l’Esprit » Jean 3,5 

Dans un petit livre admirable et facile à lire, Frédéric LENOIR 

nous invite à renaître en ces temps. « Il a fallu un virus lointain 

pour que le cours du monde de nos vies soit 

bouleversé. « Vivre, ce n’est pas attendre que l’orage passe, 

c’est apprendre à danser sous la pluie », disaient les anciens. Je 

suis convaincu que plus rien ne sera comme avant et qu’il faut 

apprendre à développer nos ressources intérieures pour vivre le 

mieux possible dans un monde imprévisible. » Comment 

renaître, comment rebondir, tout une question de résilience. 

Frédéric LENOIR met des mots sur nos « maux » engendrés par 

la pandémie. Et si nous faisions de cette crise une opportunité 

pour changer notre regard et nos comportements ? Pour 

devenir davantage nous-même et mieux nous relier aux autres 

et au monde. « Vivre !  Dans un monde imprévisible » (FAYARD) 

    Michel Cottereau 

 
Rivedoux 17 Octobre –Une Fête 
« Nous avons franchi la porte de l’église,  

ce soir, pour participer à la célébration 

 Eucharistique. 

Malgré les évènements, la crise  sanitaire  

et nos soucis personnels, nous sommes 

 dans la joie car nous allons, ensemble,  

à la rencontre du Seigneur. 

Mais, aujourd’hui, nous sommes doublement dans la joie, car 

nous fêtons le dixième anniversaire d’ordination du Père Ioan. 

Oui, nous fêtons 10 ans de vie sacerdotale, dont une année de 

ministère au service des paroissiens et à l’accompagnement des 

jeunes de l’ensemble pastoral. C’est une très belle occasion 

pour lui dire « merci » et pour prier pour lui et pour tous les 

prêtres. 

Quelques mots du Saint curé d’Ars à propos du sacerdoce : 

« Si nous n’avions pas le sacrement de l’Ordre, nous n’aurions 

pas Notre Seigneur. Dieu obéit au prêtre : il dit deux mots et 

Notre Seigneur descend du ciel à sa voix et se renferme dans 

une petite hostie.... » 

Alors que cet anniversaire soif festif et que le Seigneur continue 

de veiller sur Ioan et qu’il l’aide à accomplir sa mission. » 

À l’issue de la messe un cadeau  (un véritable sac de touriste) lui 

fut remis.    Michèle GENDRE  

Gendre 

 

 


